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1. LE JEU DE MATHIEU (Cat. 3) (RMT 17-F, pb 1)

Mathieu a reçu un jeu constitué d’un plateau quadrillé et de plaques de trois formes différentes.
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Plateau quadrillé

Le jeu consiste à recouvrir entièrement le plateau avec le moins possible de plaques, sans laisser de case vide et sans que deux plaques se chevauchent.

Faites un pavage du plateau en utilisant le moins possible de plaques et dessinez ou collez votre solution. 

Combien de plaques de chaque type avez-vous utilisé ? 

ANALyse A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Géométrie : notions d’aire et pavages 

Analyse de la tâche

-
Commencer le pavage avec des plaques A, en pensant à l’argument intuitif (pas toujours correct, car il faut ensuite combiner deux autres sortes de plaques) « plus on utilise de grandes plaques, moins il y aura de plaques au total ». Placer des plaques A en pensant qu’il faudra ensuite compléter avec seulement des plaques B et C. Ces dispositions - avec 12, 11 ou 10 plaques A -  par exemple, sont impossibles : 

-
Voir qu’il y a deux dispositions possibles (avec 8 ou 9 plaques A) qui peuvent être complétées avec des plaques B et C.

- 
Chercher comment compléter chacune d’elles avec des plaques B et C et se rendre compte, encore ici, que la configuration qui utilise le plus de « grandes » plaques (A) n’est pas la plus « économique » pour le nombre total de plaques car elle exige beaucoup de « petites » C.


8A, 4B, 4C total 16 plaques
9A, 8C total 17 plaques
Ou : par d’autres essais, arriver à une dispositions avec seulement 16 plaques. 

Ou : découper plusieurs exemplaires de chacune des pièces et travailler par manipulations.

Attribution des points

4
Réponse correcte (16 plaques : 8A et 4B et 4C) avec un dessin précis ou un collage d’une solution optimale.

3
Réponse correcte (16 plaques) avec un dessin ou un collage, mais sans le détail des plaques 
2
Réponse non optimale avec 17 plaques bien dessinées

1
Réponse non optimale avec un dessin de 18 à 20 plaques


ou réponse 16 ou 17 plaques, sans dessin ni indications de la disposition des plaques

0
Incompréhension du problème.

Niveau : 3

Origine : Luxembourg

2. Le village des animaux (Cat. 3) (RMT 17-II, pb 2)
Écureuil, Hérisson, Marmotte, Taupe, Lièvre et Lapin ont chacun leur maison dans le village des animaux.

Voici une carte de ce village : on voit la rue du village qui relie les maisons des six animaux et les trois routes qui viennent du château, de la montagne et du bois. 
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Tous savent que :

· Lorsqu’on vient du château, si on tourne à gauche en arrivant sur la rue du village et en la suivant jusqu’au bout, on ne passe pas devant les maisons de Hérisson et de Lièvre.

· La première maison qu’on rencontre en venant de la montagne et en tournant à droite en arrivant sur la rue du village est celle de Lapin.

· Hérisson et Écureuil habitent dans les maisons qui sont aux deux bouts de la rue du village.

· Lorsqu’on vient du bois et si on tourne à droite en arrivant sur la rue du village, on ne passe pas devant la maison de Marmotte.

Écrivez au-dessus  de chaque maison le nom de l'animal qui y habite.

AnalYSE a priori  

Domaine de connaissances 

-
Géométrie : orientation dans un plan, positions relatives et déplacements 

-
Logique : négation d’une proposition ; implications et déductions

Analyse de la tâche

-
Se rendre compte que pour comprendre les informations, on a besoin de se situer comme si on se déplaçait dans la rue, soit en orientant la carte, soit en suivant mentalement le parcours.

-
Lire les informations et procéder par éliminations ou choix successifs des maisons des animaux.


Par exemple, en prenant les informations dans l’ordre où elles sont données :


À la première information, comprendre que Hérisson et Lièvre habitent dans les deux dernières maisons indiquées à droite sur la carte car on ne passe pas devant chez eux mais devant toutes les autres maisons ;


De la deuxième information déduire que Lapin habite la troisième maison à partir de la gauche (à ce propos, il faut  éviter de se situer dans la position du lecteur extérieur « devant » le dessin du village mais « à l’intérieur » du village réel, venant de la montagne, où « tourner à droite » correspond à un déplacement vers la gauche sur le dessin du point de vue du lecteur.)


La troisième information, combinée avec la première, permet de déduire que Hérisson habite la dernière maison à droite sur la carte et, par conséquent, que la deuxième maison depuis la droite est celle de Lièvre, et encore que la première maison à gauche sur la carte est celle de Écureuil.


La quatrième information permet de déterminer les occupants des deux dernières maisons : celle de Marmotte est la deuxième depuis la gauche parce qu’ « on ne passe pas devant elle » et, par conséquent, Taupe habite dans la maison restante (la quatrième depuis la gauche).

Attribution des points : 

4
Réponse correcte (de gauche à droite on trouve, dans l’ordre, les maisons de : Écureuil, Marmotte, Lapin, Taupe, Lièvre, Hérisson)

3
Réponse avec confusion « gauche/droite » dans la deuxième information : Écureuil, Marmotte, Taupe, Lapin, Lièvre, Hérisson, (les deux maisons de gauche et les deux maisons de droite sont bien identifiées, il y a interversion des deux maisons du centre)  

2
Réponse avec seulement 4 autres maisons identifiées (une autre interversion que précédemment)


ou réponse avec 3 maisons identifiées 

1
Réponse avec une ou deux maisons identifiées 

0
Incompréhension du problème 

Niveaux : 3, 4
Origine : Siena

3. Dans le bus (Cat. 3, 4) (RMT 17-I, pb 2)
Lino monte le dernier dans l’autobus qui part de la gare. Il va s’asseoir et compte qu’il y a 5 autres passagers dans l’autobus.

Au premier arrêt, devant la poste, 3 passagers descendent et 6 montent.

Au deuxième arrêt, à la place du marché, personne ne descend et 13 passagers montent.

Au troisième arrêt, devant la mairie, 5 passagers descendent et personne ne monte.

Au quatrième arrêt, devant l’école, 2 passagers descendent et 12 passagers montent, mais 4 d’entre eux doivent rester debout car toutes les places assises sont déjà occupées par un passager. 

Quel est le nombre de places assises dans le bus pour les passagers ?

Expliquez comment vous avez trouvé.

ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Arithmétique : addition, soustraction de nombres entiers naturels

Analyse de la tâche


Les élèves peuvent utiliser une démarche numérique, graphique (ou mixte) pour trouver le nombre de sièges.

-
Démarche numérique : associer l’addition aux personnes qui montent, la soustraction aux personnes qui descendent : 


préciser la situation de départ et comprendre que Lino ne fait pas partie des 5 personnes déjà présentes dans le bus. Donc, quand Lino est monté, il y a 6 personnes dans le bus : 5 + 1 = 6 ; au premier arrêt : 6 - 3 + 6 = 9 ; au 2e arrêt : 9 + 13 = 22 ; au 3e arrêt : 22 - 5 = 17 ; au 4e arrêt : 17 – 2 + 12 = 27.

Comprendre que si 4 personnes restent debout alors qu’il y a 27 personnes dans le bus, cela signifie qu’il y a 27 - 4 = 23 personnes assises ; donc 23 places assises
-
Démarche graphique : dessiner ou gommer des « personnes » dans le bus, ou dessiner autant de situations du bus qu’il y a d’arrêts.

-
Procédure « mixte ». Dessiner un schéma linéaire du type  suivant et soustraire à la fin les 4 personnes restées debout :

Attribution des points 

4
Réponse correcte (23 places) avec explications (calculs, schémas ou dessins qui montrent les « opérations »)

3
Réponse correcte avec explications incomplètes (calculs ou dessins intermédiaires manquants, ...)


ou réponse 22 places avec explications complètes ne tenant pas compte de Lino (5 passagers en tout au départ)

2
Réponse correcte, sans justification


ou  une seule erreur de calcul mais raisonnement correct


ou réponse concernant le nombre de passagers après le 4e arrêt (27 personnes) avec explications, en oubliant que c’est le nombre de places qui est demandé 


ou réponse 22 places avec explications incomplètes ne tenant pas compte de Lino (5 passagers en tout au départ) 

1
Début de raisonnement cohérent


ou réponse « 22» sans explications

0
Incompréhension du problème ou réponse erronée sans explication

Niveau : 3, 4
Origine : reprise du problème du 3e RMT, épreuve I, no 9, modifié et simplifié 

4. Carrés avec ou sans trou ? (Cat. 3, 4) (RMT 17-I, pb 4)
Luc a reçu une boîte de construction avec une planche quadrillée et 16 pièces de la même forme. 

Il cherche à former des carrés avec quelques-unes de ses pièces ou avec toutes ses pièces, placées les unes à côté des autres sans qu’elles se recouvrent et si possible sans laisser de trou. 

Et s’il n’est pas possible de construire un carré sans trou, il veut que le trou soit exactement au centre du carré et ne laisse voir qu’un carreau du quadrillage.

Avec 10 de ses pièces, Luc a réussi à former un carré (en haut à gauche sur la figure) mais il n’est pas satisfait : son carré n’est pas complet et le trou n’est pas juste au centre du carré.


Et vous, pourriez-vous former un carré sans trou, plus grand ou plus petit, avec quelques-unes de ces pièces ou avec les 16 pièces ? 

Si oui, dessinez-en un sur le quadrillage ci-dessus.

Et pourriez-vous former un carré avec un trou, juste au centre, qui ne laisse voir qu’un carreau du quadrillage, toujours avec quelques-unes de ces pièces ou avec les 16 pièces ? 

Si oui, dessinez-en un sur le quadrillage ci-dessus.

ANALySe A PRIORI 

Domaine de connaissances

- 
Géométrie : pavage de carrés, par des trapèzes rectangles (translations, rotations, symétries)

-
Mesures : mesure d’aire avec deux types d’unités : les carreaux du quadrillage et les pavés (d’un carreau et demi) ou dénombrement de carreaux et de demi-carreaux 

Analyse de la tâche 

· Observer la figure de départ et s’approprier la forme des pavés : trapèzes qui recouvrent un carreau et demi du quadrillage (le demi-carreau le carré de Jojo ne peut pas être rempli car il manque un carreau du quadrillage (qui ne peut pas être recouvert exactement par un pavé d'un carreau et demi) et que le trou ne peut pas être juste au milieu dans un carré de 4 x 4.

· Il y a deux manières de rechercher les carrés à paver :

•
par construction sur la grille ou sur une grille annexe en dessinant les pavés un à un, et en les effaçant lorsqu’ils dépassent ou lorsqu’ils laissent des vides qu’on ne peut combler,

•
de manière beaucoup plus rapide et plus simple, par manipulation après avoir découpé les 16 pavés, puis par dessin des solutions trouvées. 

· Chercher à former un carré, sans trou ou avec un trou au centre, de dimensions différentes et constater que :

•
pour 2 x 2, il manque deux triangles (demi-carrés) et il n’est pas possible d’avoir un trou carré au centre,


ou, par un raisonnement numérique, constater qu’on ne peut pas paver une surface de 4 carreaux avec deux pièces qui, assemblées d’une certaine manière, forment un rectangle de 3 carreaux

•
pour 3 x 3, il est facile de trouver une solution sans trou, par exemple par modules de trois rectangles de 3 x 1 (figure 1) ou d’un rectangle de 3 x 1 et d’un autre de 3 x 2 (figure 2) ; et par conséquent, il n’y aura pas de solution avec un trou au centre (car si on retire une pièce, il manquera plus d’un carreau)

•
pour 4 x 4, il n’y a pas de solution, comme dit précédemment (il y en aurait une avec un trou centré, mais de 4 carreaux)

•
pour 5 x 5, il y a de nombreuses solutions avec un trou au centre dont la recherche peut être facilitée par des assemblages de modules rectangulaires : par exemple quatre rectangles de 3 x 2 (figure 3), 8 rectangles de 3 x 1 (figure 4), assemblages mixtes (figure 5), « complément » du carré de 4 x 4 (figure 6), etc. 


Ici aussi, la présence d’un trou de 1 carreau devrait faire renoncer les élèves à la recherche d’un carré sans trou de 5 x 5.




figure1
figure 2
figure 3
figure 4
figure 5
figure 6


•
pour 6 x 6, il serait possible de former un carré sans trou, mais le nombre de pièces, limité à 16, ne le permet pas ; et la contrainte des 16 pièces empêche aussi la formation des carrés suivants.

-
Dessiner les solutions ou effectuer les collages

Attribution des points 

4
Deux solution correctes (carré sans trou de 3 x 3 et carré avec trou au centre de 5 x 5) avec dessins clair et précis ou collage de pièces découpées

3
Deux solutions correctes, mais avec des dessins où l’on ne distingue pas toutes les pièces précisément

2
Une seule solution correcte et précise et l’autre erronée (le trou n’est pas au centre du carré de 5 x 5, ou la figure n’est pas carrée, le trou est plus grand qu’un carreau de quadrillage, pavés différents au sein du pavage, carrés utilisant plus de 16 pièces ...)

1
Construction d’assemblages qui ne respectent pas toutes les règles (figures non carrées, trous plus grands qu’un carreau de quadrillage, pavés différents au sein du pavage, carrés utilisant plus de 16 pièces ...)

0
Incompréhension du problème

Niveaux : 3, 4
Origine : Suisse romande
5. Tours bicolores (Cat. 3, 4, 5) (RMT 16-I, pb 5)
	Robin possède une boîte qui contient des cubes gris et des cubes blancs.

Il construit plusieurs tours en respectant le modèle suivant :

Première tour : 1 cube gris.


Deuxième tour : 

5 cubes : 1 gris et 4 blancs


Troisième tour : 

14 cubes : 10 gris et 4 blancs


Robin continue à construire des tours en changeant de couleur pour chaque étage.

En continuant de la même manière, combien de cubes de chaque couleur Robin utilisera-t-il pour construire la sixième tour ?

Expliquez votre réponse.


ANALySe A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Arithmétique : addition, multiplication, carrés des premiers nombres naturels 

- 
Géométrie : représentation plane d’un objet en trois dimensions

Analyse de la tâche 

-
Comprendre que tous les cubes ne sont pas visibles sur la représentation.

-
Comprendre les règles de construction des tours : alternance des couleurs ; chaque étage a la forme d’un carré dont le côté comporte un cube de plus que celui de l’étage immédiatement supérieur (à partir du haut de la tour, les côtés des carrés sont de 1, 2, 3, ... cubes).

-
Déterminer le nombre de cubes de chaque tour et leur couleur, par construction effective à l’aide de matériel et comptage un à un, ou étage par étage par addition ou multiplication (carrés) puis par addition du nombre de cubes des différents étages, ... 

Ou : calculer les nombres de cubes de la 4e tour en ajoutant 16 blancs : 30 cubes (14 + 16) dont 10 gris et 20 (4 + 16) blancs ; puis de la 5e tour : 55 cubes (30 + 25) dont 35 gris (10 + 25) et 20 blancs, puis de la 6e tour : 91 cubes dont 35 gris et 56 (20 + 36) blancs (les résultats peuvent être organisés en tableaux).

Ou : remarquer que les nombres de cubes par étage sont donnés par la suite des carrés des nombres naturels et utiliser cette suite, (passage du géométrique au numérique), pour  déterminer le nombre de cubes de chaque couleur : gris (1 + 9 + 25 = 35) et blancs (4 + 16 + 36 = 56).

Attribution des points 

4
Solution correcte (35 gris et 56 blancs) avec explications

3
Solution correcte (35 gris et 56 blancs) sans explications ou avec explications insuffisantes

2
Démarche correcte mais avec réponse fausse due à une seule erreur dans le dénombrement ou le calcul 


ou démarche correcte avec, comme réponse, le nombre total de cubes (91) sans distinguer les couleurs 

1
Comptage de cubes visibles uniquement (15 gris et 21 blancs)

0
Incompréhension du problème

Niveaux : 3, 4, 5
Origine  : Suisse romande

6. ROMéO et juliette (Cat. 4, 5) (RMT 16-I, pb 6)


Roméo marche en suivant les chemins dessinés sur ce plan. 

Il va rejoindre Juliette, mais il veut absolument lui apporter un bouquet de fleurs.

Roméo a le choix entre : un bouquet de lilas, un bouquet de jonquilles, un bouquet de roses ou un bouquet de marguerites.

Quel bouquet de fleurs Roméo doit-il choisir pour que le chemin à parcourir soit le plus court possible ?

Expliquez comment vous avez trouvé votre réponse.

Analyse a priori

Domaine de connaissances

- 
Géométrie : déplacement sur un réseau, détermination de distances, mesure et comparaison de longueurs

Analyse de la tâche

-
Constater qu’il y a de nombreux parcours de Roméo à Juliette passant par l’un des bouquets.

-
Se rendre compte que, pour comparer les longueurs de deux parcours, il ne suffit pas de calculer le nombre de « tronçons » du schéma mais qu’il faut distinguer les deux types de tronçons en présence qui correspondent à deux unités de mesure non équivalentes : le côté et la diagonale d’un carré du quadrillage.
-
Trouver les critères de comparaison de ces deux unités : une diagonale est plus longue qu’un côté mais deux côtés sont plus longs qu’une diagonale (par estimation visuelle, par déplacements réels ou imaginés pour comparer directement les longueurs, par mesure à l’aide d’une règle graduée, par reports, ... ou par des « théorèmes adultes » du genre « le chemin le plus court d’un point à un autre est celui qui suit une ligne droite » ... ). 

- 
Trouver le parcours le plus court pour chaque fleur, en tenant compte des critères précédents.

-
Comparer les quatre parcours minimaux obtenus : « chemin des jonquilles », « chemin des marguerites » ... (toujours à l’aide des critères précédents) en s’aidant éventuellement d’une disposition en tableau :


Fleurs 
Nombre total de « tronçons »
Nombre de côtés
Nombre de diagonales


Jonquilles 
7
7
0


Marguerites
6
3
3


Lilas
6
3
3


Roses 
6
5
1

-
Remarquer que parmi les trois chemins de 6 tronçons, la longueur des chemins des marguerites et des lilas sont les mêmes alors que celui des roses n’emprunte qu’une diagonale au lieu de trois pour les deux autres. En déduire que le chemin des roses est le plus court de ces trois chemins.


Comparer finalement le chemin des roses et celui des jonquilles et constater que, lorsqu’on retire à chacun les 5 côtés de carrés, il reste deux côtés pour les jonquilles contre une diagonale pour les roses et que c’est donc le chemin des roses le plus court.

Ou : mesurer tous les parcours avec une règle et comparer les longueurs.

Ou : reporter les différentes longueurs de chaque parcours pour obtenir un segment de même longueur que le parcours total ; puis comparer directement ou indirectement les longueurs des segments obtenus.

Attribution des points 
4
Solution correcte (roses) avec explications du raisonnement suivi ou détails de la comparaison des tracés 
3 
Solution correcte avec explications incomplètes ou peu claires
2
Solution correcte sans explications 


ou l’un des quatre parcours n’est pas minimal (celui des roses par exemple) et entraîne une erreur dans la réponse finale, mais en conservant la cohérence du raisonnement
1
Début de recherche cohérente avec différenciation entre la longueur d’une diagonale et celle d’un côté de carré 

0
Incompréhension du problème 

Niveaux : 4, 5

Origine: Bourg-en-Bresse

7. CHACUN À SA PLACE (Cat. 4, 5, 6) 

	Alfred, Brice, Carla, Dany, Émile, Frédéric, Gina et Henri vont s’installer autour d’une table ronde. Alfred a déjà choisi sa place et a mis des cartons vides sur la table pour indiquer la place de ses camarades.

-
Gina veut être à côté de Frédéric, mais pas à sa 
gauche.

-
Carla veut être assise entre Brice et Émile.

-
Dany veut être à côté de Gina.

-
Émile veut être juste en face d’Alfred.

-
Henri veut être assis juste à la droite d’Alfred.
	[image: image2.wmf]Alfred




Trouvez une disposition possible et écrivez le nom des enfants à leur place.

Indiquez les étapes qui vous ont permis de placer toutes les personnes.

ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Géométrie : positions relatives

-
Logique : déduction

Analyse de la tâche

-
Comprendre logiquement les contraintes en se mettant à la place de chaque enfant.

-
Procéder par essais, en plaçant les étiquettes et en vérifiant ensuite si les contraintes sont respectées.

-
Commencer par placer les personnages dont la position est sans équivoque : Émile et Henri. 

-
Placer ensuite les autres enfants à partir de ceux qui sont déjà placés par essais successifs ou par déductions, par exemple, si Carla - qui doit être à côté d’Émile - était à sa droite, Brice viendrait ensuite et il ne resterait qu'une place entre Brice et Alfred et deux places entre Émile et Henri ; on ne pourrait plus alors placer les trois derniers enfants : Gina entre Frédéric et Dany.


Carla est donc à gauche d’Émile, suivie de Brice et de Henri. Les trois places qui restent sont pour Gina, à droite de Frédéric et Dany à droite de Gina (et à gauche d’Alfred). Ce qui donne dans le sens des aiguilles d’une montre :


 A, D, G, F, E, C, B, H.

Attribution des points

4
Réponse correcte (dans le sens des aiguilles d’une montre : A, D, G, F, E, C, B, H), avec explication sur la démarche

3
Réponse correcte, sans explication ou avec explication partielle, mais vérification explicite des contraintes

2
Réponse correcte, sans explication de la démarche ni vérification des contraintes


ou réponse erronée, mais expliquée, où une consigne n’a pas été respectée

1
Réponse partiellement correcte (au moins 3 personnages bien placés) ou réponse « en miroir » A, H, B, C, E, F, G, D. 

0
Incompréhension du problème

Niveau : 4, 5, 6

Origine : Bourg-en-Bresse

8. Biscuits (Cat. 4, 5, 6) 
Voici les biscuits que le pâtissier a préparés pour cinq enfants et qu’il a placés très précisément sur un plateau. 
Les biscuits sont tous de même épaisseur, mais certains enfants sont mécontents et disent que leur biscuit est plus petit que celui des autres. 
[image: image3.wmf]
Pensez-vous que tous les enfants auront la même quantité de biscuit à manger ?
Sinon, mettez les biscuits dans l’ordre, du plus petit au plus grand.

Expliquez votre réponse.

Analyse a priori

Domaine de connaissances

-
Géométrie : comparaisons d’aires, choix d’unités et décomposition, approximations 

-
Arithmétique : comptage et addition

Analyse de la tâche

-
Déterminer la grandeur en jeu pour trouver la part de biscuit de chacun : écarter les angles (forme), le nombre de côtés ou sommets et le périmètre ; opter pour l’aire des figures (ou le volume vu que les biscuits ont tous la même épaisseur)

-
Trouver un moyen de comparer les aires : constater que les tentatives de superposition ou de découpage et reconstitutions ne donnent pas de résultats probants ; penser à utiliser la trame du plateau pour « paver » les formes (en carrés, triangles, …) 

-
Imaginer ou dessiner la trame du plateau sur les figures, choisir une unité et procéder au comptage pour les figures « pavables » (En carrés on obtient 8 pour Jeff et Bob, 7 pour Zoé)

-
Pour les figures non « pavables », constater que dans la figure d’Anne il y a 6 carrés entiers et 4 quarts de disques (quatre demi-carrés et quatre petites parties de disques), ce qui équivaut à une mesure de plus de 8 carrés. La figure de Léo est inscrite dans un rectangle de 8 carrés, en retirant 2 demi-carrés et d’autres parties de carrés, on arrive à une mesure inférieure à 7 carrés.

-
Établir le classement. Par exemple, en exprimant les aires en carrés : Léo (< 7), Zoé (7), Jeff et Bob (8), Anne (>8).

Attribution des points

4
Le classement complet (Léo (< 7), Zoé (7), Jeff et Bob (8), Anne (>8)) avec explications claires

3
Le classement correct des cinq biscuits avec explications peu claires


ou une interversion due à une erreur de la détermination de l’aire d’un biscuit, mais avec explications claires

2
Le classement avec une seule interversion avec explications peu claires


ou deux interversions dues à une erreur de la détermination de l’aire de deux biscuit, mais avec explications claires

1
Début de pavage, mais sans utiliser la même unité ou avec plus de deux erreurs

0
Incompréhension du problème, mesurage de périmètres, comptage des sommets, …

Niveaux : 4, 5, 6


Origine : C.I. et Genova

9. Nombres cachés (Cat. 5, 6, 7) 
	Albert lance un défi à son ami Jean.

« Regarde ce tableau : chaque symbole correspond à un nombre entier, formé d'un ou de deux chiffres. Un même symbole correspond toujours à un  même nombre !

La somme des nombres d’une ligne est inscrite dans la dernière case à droite, la somme des nombres d’une colonne est inscrite dans la dernière case en bas.

Quels sont les nombres représentés par les quatre symboles ? »

Aidez Jean à trouver ces nombres. 

Expliquez votre raisonnement.
	


(
29





30


(


13

(
(


20

23

18

34

17




Analyse a priori  

Domaine de connaissance

-
Arithmétique : les quatre opérations dans l’ensemble des naturels.

-
Logique : formuler des hypothèses qui tiennent compte des relations et des conditions exprimées dans le texte;  attribuer à un symbole un sens cohérent avec les données assignées par le texte.

 Analyse de la tâche

-
Comprendre qu’un même symbole correspond toujours à un  même nombre, formé d’un ou deux chiffres.

-
Démarche « essai erreur », attribuer des valeurs aux différents symboles, effectuer les additions et comparer les résultats avec les nombres écrits à la fin des lignes et des colonnes.

Ou : procéder par comparaison et déduction, par exemple :


comparer la première ligne et la première colonne et déduire que la valeur du symbole « étoile » équivaut à la valeur du « cercle » plus 6.  Par la suite, à partir de la seconde ligne, trouver la valeur du « cercle » : 4 x "cercles" + 6 = 30, soit 4 x « cercle » = 24, donc « cercle » = 24 : 4 = 6 ;


trouver ensuite la valeur du symbole « étoile » : 6 + 6  = 12 ;


observer la 3e colonne et trouver la valeur du « triangle » : 34  – (12 + 12 + 6) =  4; ou, à partir de la 4e ligne, trouver la valeur du « carré » : [20 – (12  +  6) ] / 2 =  1.

Ou : procéder par hypothèse et déduction, par exemple : observer que la deuxième ligne est composée de trois « cercles » et une « étoile »;  attribuer au « cercle » une valeur, par exemple : 1. En remplaçant les « cercles » par la valeur assignée, trouver la valeur de l'« étoile », dans ce cas, 30 - 3 = 27. De suite comparer avec le total de la deuxième colonne et se rendre compte que la valeur de l’« étoile» ne peut être 27 car elle est supérieure au résultat  de la colonne (18). En effectuant d’autres tentatives et comparaisons, déduire la valeur du cercle qui est 6 et la valeur de l'étoile qui est 12.  De la troisième colonne, on tire la valeur du « triangle » : 34 – [12 + 12 + 6]  = 4.


À ce moment, la valeur du carré peut être trouvée directement.

Attribution des points

4
Réponse correcte (cercle : 6, étoile : 12, carré : 1, triangle : 4) avec description du raisonnement utilisé

3
Réponse correcte (les quatre valeurs exactes) sans description du raisonnement ou trois valeurs exactes avec explications

2
Trois valeurs exactes sans explications ou deux valeurs exactes avec explications 

1
Deux valeurs exactes sans explications ou une seule valeur exacte avec explications 

0
Incompréhension du problème


ou tentatives stériles avec erreurs de calcul, l’utilisation de nombres décimaux, ou seulement une valeur exacte sans explications

Niveau : 5, 6, 7

Origine: Rozzano

10. LA PLUS PETITE DIFFÉRENCE (Cat. 5, 6, 7)
Cette grille est partagée en deux régions par une ligne continue, épaisse, qui suit le quadrillage.

Lorsqu'on additionne les nombres de chacune de ces régions, on constate que la différence entre les deux sommes obtenues est 39.

	
	3
	15
	16
	22

	
	7
	13
	2
	43

	
	40
	30
	35
	17

	
	19
	18
	12
	5


Il est possible de trouver une différence plus petite en découpant la grille en deux parties seulement, selon d’autres lignes.
Dessinez la ligne de partage qui donne la plus petite différence possible et notez vos calculs.

ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances
-
Arithmétique : addition de nombres et compensations

-
Logique et raisonnement : organisation des échanges entre cases

Analyse de la tâche

-
Vérifier la donnée en effectuant les sommes

-
Effectuer des essais et chercher à améliorer le résultat par compensation (par exemple, sur la grille donnée, voir qu’en faisant passer la case « 16 » dans la partie de gauche, la différence diminue de 32)

-
Constater que, la somme étant de 297, on n’arrivera pas à une différence inférieure à 1, entre 149 et 148. Une solution consiste à échanger le « 15 » qui passe à droite, contre le « 30 » et le « 5 » qui passent à gauche. 


Solutions optimales : il y a au moins ces deux-là, avec 148 et 149

	
	3
	15
	16
	22
	
	3
	15
	16
	22

	
	7
	13
	2
	43
	
	7
	13
	2
	43

	
	40
	30
	35
	17
	
	40
	30
	35
	17

	
	19
	18
	12
	5
	
	19
	18
	12
	5


Attribution des points

4
Une solution minimale, avec dessin et sommes conduisant à 148 et 149 

3
Une solution avec une différence de 3 avec dessin correct et sommes de 147 et 150 ou la solution minimale, sans toutes les explications demandées 

2
Une solution avec une différence de 5 avec dessin correct et sommes de 146 et 151 ou la solution avec une différence de 3, sans toutes les explications demandées

1
Une solution avec une différence de 7 ou 9 avec dessin correct et sommes de 144 ou 145 et 153 ou 155 ou autres solutions avec fautes de calcul

0
Incompréhension du problème ou aucune solution meilleure trouvée

Niveau : 5 - 6 - 7 

Origine : 6e RMT (sur une idée de Bourg-en-Bresse)

11. Les confitures (Cat 6, 7, 8)

C’est la récolte des cerises. Grand-mère prépare des confitures dans son énorme chaudron, pour sa famille et ses voisins.

Lundi, elle cuit 8 kg de cerises avec 5 kg de sucre.

Mardi, elle cuit 10 kg de cerises avec 7 kg de sucre.

Jeudi, jour de la plus grande récolte, elle cuit 16 kg de cerises avec 10 kg de sucre.

Samedi, fin de la récolte, elle cuit 5 kg de cerises avec 3 kg de sucre.

Quel est le jour où elle a fait la confiture qui a le goût le plus sucré ?

Y a-t-il des jours où  les confitures ont le « même goût » en sucre ?

Expliquez comment vous avez trouvé vos réponses.

Analyse a priori

Domaine de connaissances

-
Arithmétique : proportionnalité « intuitive »

Analyse de la tâche

-
Identifier les deux grandeurs en jeu dans le problème, les quantités de sucre et celles de fruits.

-
Se rendre compte qu’il faut tenir compte simultanément des deux grandeurs et ne pas se baser sur le sucre seulement, en pensant par exemple que la plus sucrée est celle du jeudi car c’est ce jour-là que la quantité de sucre est la plus grande.

-
Éviter de raisonner sur les écarts entre quantités de sucre et de fruits. Par exemple, l’écart entre les masses de sucre et de confiture est 3 kg pour le lundi comme pour le mardi et en déduire que les deux confitures ont la même teneur en sucre, sans envisager des cas comme 4 et 1 ou 3 et 0, où l’écart est toujours le même mais la confiture de moins en moins sucrée. Éviter de même de raisonner sur les écarts entre quantités de même nature d’un jour à un autre. 

-
S’intéresser aux rapports des masses en doublant, triplant, divisant par deux, ... , chacune des quantités. Exemple : si je fais deux chaudrons de 8kg de fruits et 5 kg de sucre, la teneur en sucre doit être la même que si on cuit ensemble 16 kg de fruits et 10 kg de sucre et en déduire que la teneur en sucre est la même lundi et jeudi.

-
Constater qu’en doublant les quantités de samedi, on obtient 10 kg de fruits et 6 kg de sucre, ce qui permet de dire que la confiture du samedi est moins sucrée que celle de mardi : 10 kg de fruits et 7 kg de sucre.

-
Poursuivre dans les rapports de masse pour comparer, par exemple, les confitures de samedi et jeudi, en faisant coïncider l’une des quantités. En triplant celle de jeudi on trouve 48 kg de fruits pour 30 kg de sucre, en prenant dix fois celle de samedi, on trouve 50 kg de fruits pour 30 kg de sucre, ce qui permet de dire que celle de samedi est moins sucrée.

-
Exprimer les réponses : la plus sucrée le mardi, la même teneur en sucre le lundi et le jeudi. (Celle de samedi étant la moins sucrée).

Ou : mettre en oeuvre une procédure « experte » (pour les élèves qui maîtrisent la proportionnalité) en calculant, par exemple, le rapport pour chaque jour,  masse du sucre/masse totale. On obtient ainsi, en nombres décimaux affichés sur une calculatrice : mardi : 7/17 ( 0,41  >  lundi et jeudi  5/13 = 10/26 ( 0,38  >  samedi : 3/8 ( 0,375.

Ou : calculer les rapports journaliers entre sucre et confiture et trouver ainsi la confiture la plus sucrée avec d’autres types de rapport que les précédents, mais permettant aussi la comparaison :

 


lundi
mardi
jeudi
samedi



sucre (en kg)
5
7
10
3



cerises (en kg)
8
10
16
5



rapport
5/8 = 0,625
7/10 = 0,7
10/16 = 0,625
3/5 = 0,6

Attribution des points

4
Réponse correcte et complète (mardi la plus sucrée, lundi et jeudi même teneur en sucre) avec explications claires sur la base de rapports

3
Réponse correcte et complète avec explications peu claires

2
Une des deux réponses correctes, avec explications


ou les deux réponses correctes sans explications

1
Une des deux réponses correctes, sans explications

0
Procédures de comparaison des écarts ou incompréhension du problème

Niveaux : 6, 7, 8

Origine : Groupe «proportionnalité»

12. À table ensemble (Cat. 7, 8, 9)
Tymer, Sejko et Annòvic travaillent pour la même entreprise FUSEAURAIR qui a des filiales dans le monde entier. Tymer travaille à Anchorage, Sejko travaille à Tokyo et Annòvic travaille à Moscou. 

Un jour à midi, heure locale au siège central de l’entreprise FUSEAURAIR, le président-directeur général, Monsieur Clock, demande à ses trois collaborateurs de participer à une vidéo conférence.

Monsieur Clock découvre avec surprise que ses trois collaborateurs sont tous en train de manger, selon le fuseau horaire de la ville où chacun se trouve, l’un prenant son petit-déjeuner à 8 h, l’autre son déjeuner à 14h et le troisième son dîner à 20 h.

M. Clock a devant lui une carte du monde avec les fuseaux horaires et y lit :


– 11.00  Samoa
– 10.00 Tahiti
– 9.00 Anchorage



– 8.00 San Francisco
– 7.00 Denver
– 6.00 Mexico-City, Chicago


– 5.00 Havana, New York
– 4.00 Caracas
– 3.00 Buenos Aires, San Paolo


– 2.00 South Georgia
– 1.00 Azores
0.00 London


+ 1.00 Paris
+ 2.00 Cape Town
+ 3.00 Moscow



+ 4.00 Dubai
+ 5.30 New Delhi
+ 6.00 Dacca


+ 7.00 Bangkok
+ 8.00 Beijing
+ 9.00 Tokyo


+10.00 Sydney
+ 11.00 Vanuatu Island
+ 12.00 Auckland

Où se trouve, selon vous, le siège central de l’entreprise FUSEAURAIR ?

Expliquez votre raisonnement.

ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Arithmétique : différences et  nombres relatifs

- 
Combinatoire

Analyse de la tâche

-
Constater, à la lecture des données, que l’heure d’Anchorage est 12 heures en retard par rapport à l’heure de Moscou, qui, à son tour, a 6 heures de retard sur celle de Tokyo.

-
Déterminer les six permutations possibles des trois types de repas (Petit déjeuner, Déjeuner et Dîner) et constater qu’il n’y en a qu’une d’acceptable  par un tableau de ce genre ou à l’aide d’un axe gradué. 


Tymer (0)
Annòvic (+12)
Sejko (+18)


Petit-déjeuner (8)
Déjeuner (14)
Dîner (20)
non acceptable


Petit-déjeuner (8)
Dîner (20)
Déjeuner (14)
non acceptable


Déjeuner (14)
Dîner (20)
Petit déjeuner (8)
non acceptable


Déjeuner (14)
Petit déjeuner (8)
Dîner (20)
non acceptable


Dîner (20)
Petit déjeuner (8)
Déjeuner (14)
acceptable


Dîner (20)
Déjeuner (14)
Petit déjeuner (8)
non acceptable

-
Le siège de l’entreprise est à Bangkok parce que si Sejko déjeune à 14h, à ce moment, il est 12h à Bangkok, 20h (du jour précédent) à Anchorage et 8h à Moscou.

Ou procéder par essais : supposant par exemple que ce soit Tymer qui prend son petit-déjeuner, déterminer la ville où il est midi quand il est 8 h à Anchorage et déduire que Annòvic peut dîner, mais que Sejko  ne peut déjeuner à ce moment. 

Attribution des points

4
Réponse exacte (Bangkok) avec explications claires et cohérentes 

3
Réponse exacte avec explications incomplètes

2
Réponse exacte sans aucune explication

1 
Début de recherche

0 
Incompréhension du problème

Niveaux : 7 - 8 - 9

Origine : Siena + Parma

13. LA NAPPE (Cat. 6, 7, 8, 9, 10)
Dans la salle à manger de Luc, il y a une table carrée avec des rallonges. Quand les rallonges sont sorties, la table devient rectangulaire et sa longueur est le double de sa largeur. 

Une nappe placée sur la table rectangulaire retombe alors de 25 cm de chaque côté. 

La même nappe placée sur la table carrée, retombe de 65 cm de chacun des deux côtés où les rallonges sont rentrées.

Quelles sont les dimensions de la nappe ?

Expliquez comment vous avez trouvé votre réponse.

ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Géométrie : carré et rectangle

-
Arithmétique : opérations avec les nombres naturels

-
Algèbre : équations de premier degré
Analyse de la tâche

	-
Interpréter géométriquement la situation par des dessins du genre ci-contre :

 
en se rendant compte que pour passer d’un carré à un rectangle dont la longueur est le double de la largeur, les rallonges doivent être deux « demi-carrés » (si elles sont égales, ce qui est habituel) ou former un carré (si elles n’étaient pas égales).

-
Constater que la différence entre 65 et 25 correspond à une largeur de rallonge de 40 (ou que la différence globale entre 130 (2 x 65) et 50 (2 x 25) est 80 et correspond à l’allongement total dû aux rallonges. (mesures en cm)

-
En déduire que le carré a un côté de 80, la table avec les rallonges a une longueur de 160, et que la nappe a des dimensions de 130 (80 + 2 x 25) et 210 (160 + 2 x 25) (mesures en cm).

Ou, sans passer par un dessin : se rendre compte que l’allongement total de 80 cm (2 x (65 – 25)) correspond au côté du « carré ajouté » par les rallonges et donc du côté du carré de la « petite » table et en déduire les dimensions de la table ouverte, puis celles de la nappe.
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Ou : par algèbre, en ayant désigné par x la mesure du  côté de la table, en cm, on écrit l’équation 2x + 50 = x+130, qui a comme solution 80 ; on obtient ainsi les mesures des côtés de la nappe (80 + 50 = 130 et 160 + 50 = 210).

Attribution des points
4 
Bonne réponse (130 cm, 210 cm) et justification claire du procédé

3 
Bonne réponse mais justification incomplète

2 
Bonne réponse sans explication


ou une erreur dans les calculs mais explication correcte

1 
Début de raisonnement correct

0 
Incompréhension du problème 

Niveaux : 6, 7, 8, 9, 10

Origine : Parma
	14. Les triangles (II) (Cat. 6, 7, 8, 9, 10)

Dans cette figure, il y a beaucoup de triangles.

Pierre en a compté 32, mais il ne sait s’il les a tous trouvés.

Combien de triangles peut-on voir dans cette figure ?

Expliquez comment vous les avez comptés.
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Analyse a priori

Domaine de connaissances

-
Géométrie : reconnaissance de triangles dans une figure complexe

-
Logique : organisation d’un dénombrement

Analyse de la tâche

-
Identifier les triangles

-
Se rendre compte qu’il n’y a pas que les 12 « petits » triangles juxtaposés qui composent le carré, mais qu’il y a aussi des triangles plus grands, formés de plusieurs « petits ». (Voir dessins page suivante)

-
Déterminer une démarche de comptage des triangles, par « catégories ». Par exemple on peut dénombrer les triangles en fonction du nombre de « petits » triangles qu’ils contiennent :


nombre de petits triangles contenus : 
1
2
3
4
5
6


triangles dénombrés


12
8
12
4
0
 4
total : 40

Ou : choisir un segment ; compter tous les triangles qui ont ce segment pour côté. Éliminer ce segment, en choisir un autre et recommencer. Ainsi de suite… en faisant attention de ne pas choisir deux fois le même triangle.

Ou: choisir un point d’intersection de deux segments compter tous les triangles qui ont ce point pour sommet; éliminer ce point et recommencer avec un autre ...

- 
Le comptage peut se faire en coloriant sur la figure reproduite en plusieurs exemplaires ou en nommant les points pour désigner les triangles. 

- 
Observer une symétrie par rapport à la diagonale dessinée du carré, ce qui permet de rendre le comptage plus économique. 

Attribution des points

4
Réponse exacte « 40 triangles* » avec explications complètes du comptage (dessins des triangles de chaque « catégorie », descriptions et nombre de triangles par catégorie, etc.).

3
Réponse exacte « 40 triangles » avec explications imprécises ou incomplètes du comptage, sans répétitions et sans autres figures


ou de 35 à 39 triangles sans répétitions avec explications sans autres figures que des triangles

2
Réponse exacte « 40 triangles » sans explications sans doublons et sans autres figures que des triangles

ou réponse exacte « 40 triangles » mais accompagnées d’autres figures que des triangles


ou de 30 à 34 triangles différents avec explications et sans autres figures que des triangles

1
De 20 à 29 triangles différents

0
Incompréhension du problème ou autres réponses

Nivaux : 6, 7, 8, 9, 10

Origine : Du quotidien aux mathématiques N. Rouche & all. Ellipses 2006, adapté par CP

* voir solutions page suivante

Les 40 triangles

12 triangles formés de 1 petit triangle


8 (6 + 2) triangles formés de 2 petits triangles


12 (4+4+4) triangles formés de 3 petits triangles


4 (2+ 2) triangles formés de 4 petits triangles


4 (2 + 2) triangles formés de 6 petits triangles


15. NOMBRES IMPAIRS (Cat. 7, 8, 9, 10) 

Monsieur Othello se passionne pour les nombres entiers, et plus particulièrement pour les nombres impairs. D'ailleurs, son nombre préféré est 95.

Pour son anniversaire, sa femme Desdémone lui a offert cinq plaquettes carrées en or sur lesquelles elle a fait graver des chiffres : 

 SHAPE  \* MERGEFORMAT 



Monsieur Othello remarque que chaque fois qu'il dispose les cinq plaquettes sur une ligne, il peut lire un nombre inférieur à 100 000 mais supérieur à 1 000.

L'intérêt que Monsieur Othello porte aux nombres impairs ne se fait pas attendre et il se demande : 
- Combien de nombres impairs, supérieurs à 9 500 et inférieurs à 95 000, est-il possible de former avec mes cinq plaquettes ?

Aidez Monsieur Othello à répondre à cette question et justifiez votre réponse.

Analyse a priori

Domaine de connaissances

-
Arithmétique : écriture des nombres et des nombres impairs (principes de numération)

-
Logique : essais organisés, combinatoire

Analyse de la tâche

-
Se rendre compte que les nombres impairs de 4 chiffres, supérieurs à 9 500, doivent avoir 9 comme chiffre des milliers et 1 ou 5 comme chiffre des unités, le 0 étant toujours positionné à gauche dans les dizaines de milliers. On obtient trois nombres impairs : 9581, 9851, 9815.

-
Pour déterminer combien il y a de nombres impairs, composés de 5 chiffres, inférieurs à 95 000, et éviter les oublis, il convient d'adopter une procédure organisée.

-
Tous les nombres impairs devront se terminer par 1, 5 ou 9. Pour ceux qui se terminent par 1, le chiffre des dizaines de milliers sera 5,  8 ou 9, d'où les trois possibilités suivantes : 5 .. .. .. 1; 8 .. .. .. 1;  9 .. .. .. 1. Dans le premier cas, les chiffres manquants, 0-8-9, peuvent être combinés de toutes les manières possibles (089, 098, 809, 890, 908, 980) et on obtient alors six nombres impairs se terminant par le chiffre 1; dans le second cas, en suivant le même raisonnement, on obtient six autres nombres impairs se terminant par le chiffre 1; dans le troisième cas, seuls deux nombres sont possibles car le 0 doit obligatoirement être le chiffre des milliers (90581 et 90851). Au total, il y a donc  6 + 6 + 2 = 14 nombres impairs qui se terminent par le chiffre 1. Pour les nombres impairs se terminant par 5, il y a aussi trois possibilités : 1 .. .. .. 5;  8 .. .. .. 5;  9 .. .. .. 5.  Les deux premières posssibilités donnent chacune 6 nombres impairs, la dernière possibilité n'en donnant que 4. Au total, il y a donc  6 + 6 + 4 = 16 nombres impairs qui se terminent par le chiffre 5. Pour les nombres impairs se terminant par 9, il y a aussi trois possibilités: 1 .. .. .. 9;         5 .. .. .. 9;   8 .. .. .. 9, chaque possibilité permettant d'obtenir 6 nombres impairs, il y a donc en tout 6 x 3 = 18 nombres impairs qui se terminent par 9. Au final, ce sont donc 3 + 14 + 16 + 18 = 51 nombres impairs qu'il est possible d'obtenir.

Ou : procéder par un raisonnement de type combinatoire : considérer que pour obtenir un nombre impair à 5 chiffres, il y a trois possibilités pour le chiffre des unités (1, 5, 9 ), trois possibilités pour les dizaines de milliers en excluant le 0 et le chiffre utilisé pour les unités, il y a trois possibilités pour le chiffre des milliers (le 0 et les deux autres chiffres non encore utilisés), deux possibilités pour le chiffre des centaines (les deux chiffres restant) et une possibilité pour le chiffre des dizaines (le dernier chiffre non encore utilisé). Au total, 3 x 3 x 3 x 2 x 1 = 54 nombres impairs. Cependant, 6 nombres impairs sont supérieurs à 95 000 (95081, 95801, 98051, 98501, 98015, 98105) et il convient de les soustraire du total. 54 - 6 = 48.  En dernier lieu, il faut ajouter les 3 nombres impairs de 4 chiffres supérieurs à 9 500. 48 + 3 = 51.

Ou : construire des tableaux de nombres de 9500 à 95000 qui répondent aux conditions (ne contiennent pas les chiffres 2, 3, 4, 6 et 7, qui se terminent par 1, 5, 9, qui n’ont pas deux chiffres égaux) et de manière organisée, par exemple, de 9500 à 9999, de 10000 à 11000, de 50000 à 60000, de 80000 à 90000, de 90000 à 100000.  

Attribution des points

4
Réponse correcte (51 nombres impairs) avec une justification détaillée permettant de suivre le raisonnement adopté. 

3
Réponse correcte avec des explications confuses,


ou réponse 48 (seuls les nombres à 5 chiffres ayant été pris en considération) avec un raisonnement explicité

2
Réponse 57 (= 3 + 6 x 9) ne tenant pas compte de la limite supérieure de  9'000


ou réponse juste sans aucune explication


ou réponse proche de 51 due à quelques oublis lors de la recherche, mais témoignant d'une procédure organisée 

1
Début de recherche cohérente reposant sur la typologie des nombres

0
Incompréhension de la tâche

Niveaux : 7, 8, 9, 10

Origine : Siena

16. L’OCTOGONE PLIÉ (Cat. 8, 9, 10)
	La prochaine leçon de géométrie porte sur les propriétés de l’octogone régulier (dont tous les côtés et les angles sont égaux). Chaque élève doit apporter un octogone régulier découpé dans un carton. 

Octave a réalisé une belle maquette sur laquelle il a écrit les 4 lettres A, R, M, T :
	[image: image7.wmf]

	En son absence, sa petite sœur coquine, Hélène, a plié l’octogone selon les pointillés, avec le M sur le R. 

On ne voit plus qu’un hexagone : 

Comparez son aire à celle de l’octogone d’Octave et dites quelle relation il y a entre elles.

Justifiez votre réponse.
	[image: image8.wmf]


ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Géométrie : polygones, comparaison d’aires par découpages et recompositions.

Analyse de la tâche

-
Voir que l’aire de l’hexagone d’Hélène est la moitié de celle de l’octogone d’Octave. 


Deux justifications possibles, entre autres, évaluant l’aire du rectangle disparu :


Raisonnement 1 : Voir que l’octogone régulier est constitué de 8 triangles isocèles égaux (triangles de base), ayant leurs sommets au centre. Puis découper ainsi le rectangle RM en triangles rectangles :



Raisonnement 2 : Découper l’octogone par les diagonales verticales et horizontales.




Ou, par un calcul algébrique :  tracer la hauteur du trapèze A (de mesure h) et observer que le côté d’un carré, dont la diagonale est le côté de l’octogone, mesure h√2 ; la grande base du trapèze mesure 2h+ h√2, la petite base mesure h√2 et l’aire de l'hexagone est 2h2(1+ √2). Calculer ensuite l’aire du rectangle RM: h√2 (2h+ h√2) = 2h2(1+ √2). Les deux aires sont égales.
Attribution des points

4
Réponse correcte (l’aire de l’hexagone est la moitié de celle de l’octogone) avec raisonnement complet

3
Réponse correcte mais explication inachevée

2
Tentative de subdivisions qui permettent de confronter les aires des parties du dessin mais sans la réponse juste

1
Début de raisonnement

0
Aucune réponse, ou réponses fausses.

Niveaux : 8, 9, 10 

Origine : Franche-Comté

17. Les trucs de PÉpÉ albert (Cat. 8, 9, 10)
Pépé Albert est passionné de jeux et devinettes. Dernièrement, il a proposé ce jeu à son petit-fils :

« Lance deux dés, et sans me montrer ce que tu as obtenu :

-
multiplie par 2 le nombre indiqué sur l’un des dés, 
-
ajoute 5 à ce que tu viens d’obtenir,

-
multiplie par 5 ce dernier résultat et ajoute le nombre indiqué par l’autre dé.

Si tu me dis combien ça fait, je pourrai te dire quelles sont les deux faces que tu avais obtenues en lançant les deux dés »

Comment Pépé fait-il pour trouver à coup sûr les nombres indiqués sur les deux dés ? Quel est son truc ? 

Justifiez votre réponse.
ANALYSE A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Arithmétique : écriture décimale et valeur positionnelle des chiffres

-
Algèbre : expressions algébriques 

Analyse de la tâche

-
Pratiquer le jeu.

-
Noter d’une manière ou d’une autre les nombres sortis : par exemple, les désigner par x et y
-
Comprendre les instructions et constater qu’en les traduisant par une expression algébrique, on obtient :


 5(2x + 5) +y qui devient 10x + y + 25 après avoir effectué la multiplication.

-
Comprendre que, x ayant été multiplié par 10, les deux nombres tirés x et y (d’un seul chiffre et par conséquent inférieurs à 10) peuvent être envisagés comme les constituants d’un nombre de deux chiffres « xy », où x est le chiffre des dizaines et y celui des unités

-
Comprendre que le résultat de l’expression 10x + y + 25 est aussi le résultat de « x y » + 25

-
En déduire que le grand-père n’aura qu’à soustraire 25 au nombre transmis par ses petits-enfants pour obtenir un nombre de deux chiffres qui révèlent le tirage des dés.

Ou, de manière rhétorique : considérer que multiplier par 5 « le double du premier nombre augmenté de 5 » est équivalent à « 10 fois le premier nombre augmenté de 25 » et le résultat donné par le petit-fils sera donc égal à « 10 fois le premier nombre augmenté de 25 augmenté du second nombre ». Pépé n’aura plus qu’à enlever 25 pour arriver à « 10 fois le premier nombre augmenté du second nombre ». Même conclusion que précédemment 

Attribution des points

4
Réponse correcte (enlever 25 du nombre obtenu, les chiffres des dizaines et des unités du reste donnent les nombres du tirage) avec « démonstration » du truc 

3
La réponse correcte donnée à partir d’un grand nombre d’essais (découverte du 25 à retirer et décodage du reste)

2
La réponse n’a pas été découverte, mais les instructions ont été traduites correctement par une expression algébrique ou une explication rhétorique 

1
Essais ou raisonnements qui attestent d’une compréhension initiale du problème

0
Incompréhension du problème

Niveaux : 8, 9, 10

Origine : Siena

18. RETARD À L’ALLUMAGE (Cat. 9, 10)
Le jour de l’équinoxe de printemps, le 21 mars, Angela, qui habite à Rimini en Italie, est allée sur la plage pour voir le lever du soleil sur la ligne d’horizon entre le ciel et la mer Adriatique. 

Elle sait qu’au même moment son ami Antoine, qui habite à Bastia en Corse, est sur la jetée du port en train de guetter aussi le lever du soleil à l’horizon entre le ciel et la mer Tyrrhénienne. 

Angela se dit : « Dommage, nous ne le verrons pas exactement ensemble : pauvre Antoine, il doit attendre encore un peu pour voir le soleil se lever parce que Rimini et Bastia ne sont pas à la même longitude ». 

Un bon atlas indique que :

- Rimini a pour latitude nord 44° 3’ et pour longitude est 12° 34’.

- Bastia a pour latitude nord 42° 42’ et pour longitude est 9° 27’.
Combien de temps après Angela, Antoine verra-t-il le lever du soleil ?

Expliquez pourquoi le soleil se lève plus tard à Bastia qu’à Rimini et montrez les calculs que vous avez faits pour trouver.

ANALySe A PRIORI

Domaine de connaissances

-
Géométrie : sphère et cercle, repérage géographique, mesures d’angles et de durées

-
Arithmétique : transformations de mesures, proportionnalité

Analyse de la tâche

-
Se rappeler les notions de latitude et de longitude : angles au centre de la terre. La latitude nord (sud) d’un parallèle varie de 0° à l’équateur à 90° au pôle nord (sud) et la longitude d’un méridien est comptée depuis le méridien de Greenwich (banlieue de Londres) vers l’est ou vers l’ouest par un angle de 0° à 180°. 

-
Remarquer que dans le problème la donnée de la latitude est inutile.

-
Comprendre que le passage du soleil entre deux méridiens est dû à la rotation de la terre qui effectue un tour de 360° en 24 heures.

-
Comprendre que l’écart angulaire entre les deux méridiens de Rimini et de Bastia, soit 3°7’, représente la partie des 360° du parcours apparent du soleil en un jour autour de la terre, dans un temps t qui lui est proportionnel sur 24 heures. 

-
Calculer cette quatrième proportionnelle après avoir exprimé les angles en minutes d’angles et les temps en minutes : 3°7’ = 187’, d’où la proportion t/24x60 = 187/360x60, d’où t = 187x2/30 = 12,47 mn = 12mn 28s.

-
Conclure qu’Antoine verra le soleil se lever 12 minutes et 28 secondes après Angela.

Attribution des points

4
Réponse exacte (12 minutes et 28 secondes) avec signification de la longitude et explication de la proportionnalité 

3
Réponse exacte avec explication peu claire et calcul intuitif

2
Réponse fausse due à une erreur de calcul ou de conversion, avec signification de la longitude et explication de la proportionnalité

1
Réponse fausse, avec seulement l’explication de la longitude ou la relation entre les 360° et les 24 heures 

0
Réponse fausse sans explication ou incompréhension du problème

Niveaux : 9, 10
Origine : Franche-Comté

19. Plates-bandes (Cat. 9, 10)  

Le jardinier Joseph aime les plates-bandes circulaires. Hier, il en a fait une, formant une bordure avec des plantes disposées en cercle à 50 centimètres l'une de l'autre, la distance entre les plantes est mesurée en suivant la circonférence. Aujourd'hui, il veut en faire une plus grande, circulaire elle aussi, et toujours avec des plantes espacées de 50 centimètres. Le rayon de la nouvelle plate-bande mesure 32 centimètres de plus que le rayon de la plate-bande faite hier.

Combien faudra-t-il de plantes supplémentaires au jardinier pour faire la nouvelle plate-bande ?

Expliquez votre raisonnement.

ANALYsE A PRIORI 

Domaine de connaissances

· Géométrie et mesure : circonférence d'un cercle, valeurs approchées

· Algèbre : calcul littéral, systèmes linéaires et solutions dans N

Analyse de la tâche  

· Comprendre que si r désigne le rayon de la première plate-bande, le rayon de la seconde est r + 32
· Comprendre que, pour savoir combien il faut de plantes en plus dans la seconde plate-bande, il faut connaître la différence de mesure entre les deux circonférences : 2(( r + 32) - 2(r = 64(
· Diviser par la distance entre deux plantes pour connaître le nombre de plantes supplémentaires : 64(/50 ( 4,02...  et déduire qu'il faut 4 plantes supplémentaires.

· Ou bien, désigner par n le nombre de plantes utilisées pour la première plate-bande et par x le nombre de plantes à ajouter. Comprendre que la mesure de la circonférence de la première plate-bande est 50n, celle de la seconde plate-bande est 50(n+x).

· Sachant que les mesures respectives des circonférences des deux plates-bandes sont 2(r et 2((r + 32), poser le système linéaire suivant :

·  
[image: image9.wmf] 

· En soustrayant les deux équations on obtient 2(( r + 32) - 2(r = 50x, d'où x ( 4,02

Comme x est un entier naturel, en déduire qu'il faut 4 plantes supplémentaires.

Attribution des points 

4
Réponse correcte (4 plantes) avec calculs justifiés

3 
Réponse correcte mais démarche ou calculs incomplets ou peu clairs 

2
Procédure correcte, mais erreur de calcul

1
Début de raisonnement correct ou bien réponse 4,0192

0
Incompréhension du problème

Niveau : 10

Origine: Parma
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Elles forment une croix dont le carré central a des côtés de même longueur que les côtés de l’octogone. Les 4 triangles rectangles isocèles qui complètent la croix ont pour hypoténuses des côtés de l’octogone. Ils peuvent donc recouvrir exactement le carré central, selon les pointillés.


Les branches de la croix sont formées de 4 rectangles égaux (invariance de la figure par rotations de 90°).


Le rectangle disparu RM est formé de deux tels rectangles et de 4 triangles, de même que l’hexagone d’Hélène. Ils ont donc même aire, l’aire de l’hexagone est donc la moitié de celle de l’octogone.





Tous les triangles rectangles sont égaux (superposables, isométriques, …). 


Il y en a 16 formant l’octogone puisque deux d’entre eux reconstituent un triangle isocèle de base. (en gras sur le dessin)


8 d’entre eux forment le rectangle disparu dont l’aire est donc la moitié de l’aire de l’octogone. 


L’hexagone d’Hélène est le complémentaire dans l’octogone d’Octave du rectangle disparu. Son aire est donc la moitié de celle de l’octogone.
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